
Le square Mis-et-Thiennot inauguré  
03/12/2012 

 
Des photos de Raymond Mis et Gabriel Thiennot avaient été déployées.  
 

Victimes d'une des plus graves erreurs judiciaires du XXe siècle, Raymond Mis (1926-2009) et 
Gabriel Thiennot (1927-2003) n'ont jamais cessé de clamer leur innocence. Que justice leur 
soit enfin rendue. Telle est l'inscription qui figure sur la plaque du tout nouveau square Mis-
et-Thiennot, sur les terrains aménagés de la gare.  

Samedi matin, cette plaque a été dévoilée, en présence des membres du comité de défense, 
des élus blancois, de personnalités, ainsi que de Jean Blanchet, une des derniers protagonistes 
vivants de cette affaire.  
Dans son intervention, le président du comité de défense, Léandre Boizeau, a rappelé que, le 
13 octobre 1947, le tribunal du Blanc avait prononcé les condamnations de six jeunes 
Brennous�: « Soixante-cinq ans plus tard, notre présence ici est un symbole. Depuis trente 
ans, le comité lutte contre une justice qui a brisé des vies et refuse de reconnaître ses erreurs. 
Après trois procès en cour d'assises et cinq requêtes en révision, le combat continue 
puisqu'une sixième requête sera prochainement déposée. Cet espace est, plus que jamais, 
porteur d'espoir. »  
Et Léandre Boizeau de rappeler « dans quelles conditions – coups, torture – un commissaire 
au comportement ignoble a pu extorquer des aveux ».  
Le Blanc est la dixième commune à donner à un lieu public le nom de Mis et Thiennot. Le 
maire, Alain Pasquer, après avoir retracé brièvement l'affaire, a souligné que ce geste, « est 
aussi l'expression d'une population qui soutient ce combat pour que la justice déclare, enfin 
qu'ils sont innocents. »  

 


